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ToussAINT, JEAN-PHILIPPE. La Salle de bain. Paris: Minuit, 1985. Pp. 123. 39 F. 
Le premier roman de Jean-Philippe Toussaint se divise en trois parties egales intitulees 

Paris, Hypothenuse et Paris. Cet agencement suggere un depart et un retour au point 
d'origine via l'hypoth6nuse, le mot-clef, qui est par definition le c6t6 oppose a l'angle 
droit du triangle rectangle. C'est par l'hypothenuse que l'on s'eloigne de la ligne droite 
et par elle que l'on y revient. 

Dans la premiere partie, le narrateur habite a Paris, plus precis6ment dans la baignoire 
de sa salle de bain. La, il passe le plus clair de son temps a observer l'espace qui 
l'environne, tout comme le faisait Meursault en prison dans L'Etranger: 'Une fissure 
semblait gagner du terrain. Pendant des heures, je guettais ses extremites, essayant 
vainement de surprendre un progres. Parfois, je tentais d'autres experiences. Je surveillais 
la surface de mon visage dans un miroir de poche et, parallelement, les deplacements de 

l'aiguille de ma montre". La salle de bain 6tait la seule piece ou le protagoniste pouvait 
se refugier et echapper a la presence de deux Polonais et a l'indifference d'Edmonsson, 
la femme qui pourvoit a ses besoins. 

L'inquietude insolite qui le menace de plus en plus le pousse a faire une fugue a 
Venise dans le deuxi&me segment. La, il s'occupe encore a des equations, il calcule 
l'enfoncement de la ville 'de trente centimetres par siecle,... donc de trois millimetres par 
an, donc de zero zero quatre-vingt-deux millimetres par jour, donc de... ' C'est encore 
et toujours la m6thode scientifique qu'il adopte par habitude pour r6soudre des problemes 
d'ordre emotionnel. II doit finalement se rendre a l'evidence que la logique est impuis- 
sante dans son cas. La crise est imminente, parce que c'est en lui qu'elle prend sa source 
et c'est donc en lui qu'il devra diriger ses recherches. II essaie de se distraire en 
s'interessant au football, au Tour de France, au jeu de cible, etc. Mais ces divertissements 
ne font qu'aggraver son cas et, dans un 6tat de violence, il blesse Edmonsson, qui 6tait 
venue le voir a Venise. 

Apres cet episode, il retourne a Paris, dans sa salle de bain et, a la fin de la troisieme 
partie, le narrateur reprend la pens6e qu'il avait abandonn6e au paragraphe 10 de la 
premiere partie: '... il n'etait peut-etre pas tres sain, ia vingt-sept ans, bientot vingt-neuf, 
de vivre plus ou moins reclus dans une baignoire. Je devais prendre un risque, disais-je 
les yeux baisses, en caressant l'6mail de la baignoire, le risque de compromettre le 
quietude de ma vie abstraite pour. Je ne terminai pas ma phrase'. 

Et, pour en revenir au triangle rectangle, c'est A-B-C et retour a A via l'hypothenuse. 
Ce theoreme de Pythagore est appele couramment par les etudiants franpais 'Le Pont 
des anes", est-ce parce que les 6tudiants m6diocres refusent de prendre un risque, de 
compromettre la quietude de leur vie abstraite? 

Dans La Salle de bain, Toussaint nous rappelle bien simplement notre nature humaine, 
qui defie toute approche scientifique. Et plus on tente d'ignorer cet aspect de l'homme, 
plus les manifestations violentes des emotions se font sentir. 

Pope John High School Lina Ferrara 

TREMBLAY, MICHEL. Albertine en cinq temps. Montreal: Lem6ac, 1985. Pp. 180. 
Les critiques notent avec raison que Michel Tremblay reprend les principaux themes 

de tout le theatre quebecois contemporain dans son oeuvre: la solitude, l'alienation, le 
destin, la famille en crise et l'incapacit6 de l'individu de communiquer avec autrui. 
L'originalite de Tremblay-le novateur se revele plut6t dans le choc d'un langage brutal 
et vulgaire et dans la qualite exceptionnelle des mises en scene de ses pieces qui decrivent 
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